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Dictée [rance ise.
LA SReUR DE CHARITÉ.

Une chose .que j'ai toujours adrniré6'
e'est qu'il y ait encore parmi nous e
jeunes filles qui, par piété sincère, re11Oy
cent librement aux joies que leur cetmettait leur beauté ou leur naissafI'Wpour ailler embrasser un crucifix, pe
dant que la corruption, l'impiété ou
différence sont devenues le partage
humains. Et ce sont des femmes~~
donnent cet exemple au monde, elles q
Dieu semble n'avoir créées que p Oü
traverser la vie en souriant! ce sont elle$
qui portent les couronnes d'épines, elle
dont le front n'aimerait à se parer ql
de couronnes de fleurs ! La feýmmeq!
les écrivains ont représentée, viv.e, lfr
re, Capricieuse, et d'une perpétuiell,,, e ,
bilité, la voilà donc, tantôt au pied ecroix, toute serieulse, tou~t immobile
toute recueillie, priant pour ceux qffi
sont laissés aller au mal, priant Po1
vous et pouir mioi ; tantôt autourd' 1t
pieulse et touIt empressée, cherchaffil
for ce de soins et d'amour religipffiXi
calmer les maux même les plus ncuisell
d uni malade :et cela n'est pas 101l

gedun eure, d'un jour, d'une Soli13
nie :c'est une vie tout entière passée dace1
le sanctuaire et dans l'aIsile dles ,,,Ile,
l'eux. Pour l'homme gisant sur la G[
ch e douloureuse, la soeur de cliant 0
ufl ange de consolatim etdeseaW,0
cest un rayonl divin ait milieu d'un Uftli

triste et sombre :c'est une douceur 1el'
l'able au millieu (les a )iýitun-eS5V,
long mal a causé'es. Que dle oi'je
on t parti moi ns cruelle s eil prelenC tI
ces lau vies filles qure lit religrion a 'It
dnres si dê.voriees ! Coml11-I(iî'i de U~ t
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